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Avis aux Exportateurs 
En raison de Ia Fête Nationale, les bureaux 
de Ia Chambre Suisse de l'Horlogerie, de la 
Chambre neuchâteloise du Commerce et de la 
« Fédération Horlogère Suisse » seront fermés 
samedi matin 1er août. 
A la Caisse Nationale Suisse 
d'assurances en cas d'accidents 
Le rapport de cette institution pour l'exercice 
1941 vient de paraître, et nous pensons inté-
resser nos lecteurs en en donnant quelques 
extraits. 
Il mentionne premièrement quelques change-
ments apportés au Conseil d'Administration, en-
suite du décès de trois de ses membres, MM. 
Frantz Reichmann, Robert Strassîe et J.-L. Ca-
gianut, tous trois de Zurich. 
La composition de la Direction n'a pas subi 
de changements. 
La Caisse Nationale a dû renforcer son per-
sonnel, à cause de la forte augmentation du 
nombre des accidents et de certains travaux 
spéciaux. A la fin de décembre 1941, Ie nombre 
des employés était de 715, y compris 73 auxi-
liaires, contre 688 à fin 1940. 
Le cercle de travail de la Caisse s'est trouvé 
encore élargi par suite de plusieurs mesures 
nouvelles. Par exemple, le Conseil Fédéral ayant 
appliqué le principe de l'assurance obligatoire 
aux personnes affectées à titre extraordinaire à 
l'agriculture, c'est la Caisse Nationale qui a été 
appelée à en prendre la charge, mais aux frais 
de la Confédération. En outre, la notion d'acci-
dent professionnel a été élargie pour les hom-
mes incorporés dans les services de travail mili-
taire et civil. 
Par contre, le Conseil Fédéral a exclu de 
Fassurance obligatoire contre les accidents toute 
la navigation maritime sous pavillon suisse. 
Les entreprises soumises à l'assurance obliga-
toire étaient au nombre de 51,326 à la fin de 
l'exercice, contre 50,769 au 31 décembre 1940. 
O n enregistre une augmentation des conven-
tions collectives conclues avec des chefs d 'entre-
prise. 3,035 de ces conventions étaient en vi-
gueur à fin 1941, contre 2,959 à fin 1940. 
Le tarif des primes d'assurance des accidents, 
professionnels ou non a été maintenu sans chan-
gement en 1941. 
Les inspecteurs techniques du service ont pro-
cédé à 3,246 visites, contre 2,816 l 'année précé-
dente. 458 de ces visites ont eu heu à la suite 
d'accidents. 
Les machinistes de la Caisse nationale, qui 
ont pour tache de montrer la bonne manière de 
travailler avec certains appareils de protection, 
on t visite 1,381 entreprises et les monteurs de la 
Caisse nationale, 765. 
Les instructions en vue de prévenir les acci-
dents, données par le service de prévention, ont 
été au nombre de 4792, contre 4,147 en 1940. 
1,060 de ces instructions concernaient le travail 
à la meule d'émeri. Il a été donné 669 instruc-1 
rions se rapportant à Ia surveillance des entre-
prises et 310 concernant leur aménagement et 
leur installation. Les ascenseurs ont donné heu à 
55 instructions, les transmissions à 144, les engre-
nages à 54, les travaux de génie civil et de cons-
truction à 145, les presses et machines à estam-
per à 62 et les maladies professionnelles à 122. 
Des mesures de coercition ont dû erre prises 
contre 49 chefs d'entreprise qui refusaient de se 
conformer aux instructions données. 
Dans 82 cas, la Caisse nationale a pu accorder 
une réduction du taux des primes, l'entreprise 
ayant exécuté consciencieusement les mesures 
de prévention. 
Les monteurs de la Caisse nationale ont placé 
1,277 appareils de protection, soit 219 couteaux 
diviseurs, 398 capes protectrices à des scies cir-
culaires, 234 appareils de protection à des dé-
gauchisseuses, 245 à des toupies et 181 protec-
tions pour les doigts à des presses et machines à 
estamper. En outre, ces monteurs ont procédé 
à un grand nombre de Pemises en état sur des 
appareils déjà existants. 
Les Inspecteurs fédéraux des Fabriques ont 
collaboré au travail de la Caisse nationale. Ils 
ont eu, avec la Direction de celle-ci, une confé-
rence au cours de laquelle diverses questions 
intéressant la prévention des accidents ont été 
discutées. 
Divers Bureaux pour la prévention des acci-
dents ont manifesté une grande activité, notam-
ment le Bureau suisse d'études, à Berne, qui a 
examiné de très près le problème de la suppres-
sion des dangers d'intoxication par l 'oxyde de 
carbone, résultant de l'emploi massif de véhicules 
à moteur employant des carburants de remplace-
ment, notamment les gaz de bois et de charbon. 
La cape de protection pour meules à émeri, 
à l 'étude l 'année dernière, est maintenant bien 
au point; elle peut se régler selon le genre de 
meule, et en permet le remplacement rapide. 
Jamais la Caisse nationale n 'a reçu autant de 
commandes spontanées d'appareils de protection. 
Le montant des factures concernant ce poste 
s'élève à plus de fr. 250,000, contre 166,000 l'an-
née précédente. 
L'augmentation constatée l 'année dernière dans 
les salaires assurés s'est également fait sentir 
pendant l'exercice 1941. Dans de nombreux 
cas, les primes provisoires ont été insuffisantes et 
la Caisse a dû demander le paiement de pri-
mes intermédiaires assez importantes. La Caisse 
nationale a continué à faire preuve d'une bien-
veillance particulière à l'égard d'entreprises dont 
le chef était mobilisé ou qui, pour une raison 
ou pour une autre, étaient en difficultés. Pour 
le surplus, la rentrée des primes s'est effectuée 
sans difficultés spéciales. 
Les accidents de 1941, annoncés à la Caisse 
nationale jusqu'à fin mars 1942, ont été au total 
de 141,519, soit 100,893 professionnels et 40,626 
non-professionnels; en plus, 70,371 cas bagatelles, 
c'est-à-dire peu importants. A fin mars 1942, 
208,625 de ces cas étaient liquidés. 
Il y a eu, en 1941, 623 cas mortels. Avec 
les rentes accordées pour des accidents des an-
nées précédentes, le nombre des rentes de sur-
vivante consti tuées en 1941 s'élève à 547. En 
outre, 3,536 nouvelles rentes d'invalidité ont été 
constituées au cours de l'exercice. 
Un changement de pratique s'est opéré, en ce 
sens que, contrairement à l 'habitude, la Caisse 
nationale a racheté à leur valeur actuelle les 
rentes d'invalidité n'excédant pas 10 francs par 
mois. Elle a considéré, en prenant cette mesure, 
que, ces petites rentes n'étaient pas d'un grand 
secours pour les intéressés, alors que leur valeur 
de rachat était pour eux une bonne aubaine en 
ces temps difficiles. 
A Ia fin de l'exercice, la Caisse nationale a 
pris toutes mesures utiles pour le paiement à ses 
rentiers des allocations de renchérissement pré-
vues pour 1942. Celles-ci sont payables par 
trimestre. L'allocation du 1er trimestre 1942, 
versée à 10,000 rentiers, s'élève au total à plus 
de fr. 441,000.—. 
Le nombre des accidents est en forte augmen-
tation: en chiffres ronds, 33,000 de plus que 
l'année précédente, ce qui représente un accrois-
sement de 20 % environ. Les causes en sont 
multiples: travaux pour la défense nationale exé-
cutés par des gens inexpérimentés, importantes 
coupes de bois, extension de l'emploi de la 
bicyclette, obscurcissement, etc. 
Les accidents qui ont causé plus de 5 morts ou 
blessés assurés sont notamment: La collision de 
tramways de Baie, 19 mars; la catastrophe de 
chemin de fer de Kiesen, 24 septembre; l'explo-
sion suivie d'incendie dans une fabrique de feux 
d'artifice au bord du lac de Brienz, 18 décem-
bre, etc. 
Les expériences faites avec le nouveau tarif 
médical en vigueur ont été satisfaisantes. La 
Caisse est restée en relations étroites avec le 
Comité central de la Fédération des médecins 
suisses, relations empreintes d'esprit de compré-
hension de part et d'autre. 
Un nouveau numéro des ,,Communications 
du service médica l" a paru en cours d'exercice 
et fut distribué, comme de coutume, à tous les 
médecins. Un second numéro a été publié pour 
la fin de 1941. 
Au Susten. un petit hôpital a été installé pour 
les travailleurs de la nouvelle route alpestre; il 
est dirigé par un médecin spécialement engagé 
à cet effet, cette région étant éloignée des cen-
tres habités. 
L'établissement de bain « zum Schiff » à Baden 
a reçu 652 patients de la Caisse nationale. Le 
nombre des cures des assurés a été de 21,071 
journées. A l'école d'amputés, annexée à l'éta-
blissement, 98 patients ont appris à se servir 
correctement de leur prothèse. 
Comme de coutume, les intérêts des capitaux 
et les fonds provenant de remboursements — 
déduction faite des dépenses courantes — ont 
été affectées à des placemnets à long terme, sur 
des valeurs de premier ordre, notamment obli-
gations suisses, cantonales ou communales, lettres 
de gage, prêts hypothécaires. Il est toujours plus 
difficile de trouver des placements sûrs et avan-
tageux. Le rendement du portefeuille, chose na -
turelle, a légèrement baissé, soit de 4,09 à 4,03 
pour cent. 
Le nombre total des placements hypothécaires 
s'élevait, au 31 décembre 1941, à fr. 81,614,891.70, 
soit le 18 °/o de tous les placements, contre 
fr. 83,922,000 environ, ou 19 °/o, l 'année pré-
cédente. Dès le 1er avril, le taux de l'intérêt 
hypothécaire en 1 e r rang a baissé de 4 à 3 3A % . 
(Suite page 320.) 
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VENTILATION S.A. ST/EFA 
D É P O U S S I É R A G E I N D U S T R I E L 
A V E C OU S A N S F I L T R A G E DE L 'A IR 
R É C U P É R A T I O N DE M É T A U X P R É C I E U X 
C H A U F F A G E P A R A IR C H A U D 
C O N D I T I O N N E M E N T DE L 'AIR 
T É L É P H O N E 9 3 . O I . 3 6 FONDÉE EN 1890 
Disponible 
1600 montres cylindres 93/4 '" Michel. 
340 1 r. cadrans V2 heures peintes arabes V2 heu-
res radium arabes, boîtes métal 2 pièces 
carrées cambrées dont 500 avec cuirs. 
130 mouvements 33At'" ancre F .H.F . 17 r. bal. 
bi-mét. coupé cadrans heures peintes arabes. 




*Φ\ Si j 'avais su...! 
4k 
S i j ' a v a i s S U , je serais depuis longtemps 
une cliente du magasin CAMPICHE. Son person­
nel compétent m'a conseillé judicieusement les 
rubans de machine à écrire, le papier et le car-
bone qui conviennent exactement à mon travail. 
Utilisez le service Hermès qui prolonge la vie 





BURFAU COMPLET s. à r. I. 








de c h r o n o g r a p h e s et 
montres au tomat iques 
sont entrepris par fabri-
que conventionnelle, spé-
cialisée dans ces articles. 
Offres sous chiffre 
L 21603 U à Publicitas 
Bienne. 
A ACHETER 
Machine à fraiser les cro-
chets aux arbres. 
Machine à meuler et po-
lir les pignqnscoulants. 
Faire offre à case postale 
44360 Moutier. 
A vendre 
I tour revolver usasé 
à 8 pistons pour boîtier. 
Les Fils de 
J. Breguet-Breting 
Bienne 
A L O U E R Magasin 
dans centre important de la 
Gruyère. Date à convenir. 
Prix avantageux. — Faire 
offres écrites sous chiffre 
P 7488 B à Publicitas Bulle. 
Filières métal dur, 
diamant et saphir 
Jauges en métal dur 
Canons en saphir 
et métal dur 
Outils en diamant. 
Pierres boussoles rondes 








tous genres de posage. 
T I S S O T 
Nord 187, La Chaux-de-Fonds 
ON CHERCHE 
2 grosses montres étan-
ches bracelet 10 V2'", 
111AT", cadran radium. 
Offres avec prix sous 
chiffre UC 21687 U à 
Publicitas Bienne. 
Tout le terrain cultivable dont la Caisse est 
propriétaire a été mis gratuitement à la disposi-
tion du personnel en vue de la création de jar-
dins potagers. La Caisse a, en outie, loué, dans 
les environs de Lucerne, un hectare de terrain 
qu'elle a fait planter en pommes de terre par le 
personnel travaillant en oommun. 
Ce qui caractérise l'exercice, c'est la forte aug-
mentation du montant des primes pour les acci-
dents professionnels, soit 27 °/o, ce qui provient 
de l'augmentation du montant des salaires. Les 
frais "d'administration ont aussi augmenté de 
10%. 
Somme toute, on peut dire que, dans son en-
semble, le résultat de l'exercice a été très satis-
faisant. Ad. A.-D. 
Registre du Commerce 
Modifications: 
2/7/42. — Charles Zibach, fabrication d'horlogerie, à La 
Chaux-ide-Fonds. Cette raison est radiée, l'actif et 
le passif étant repris sur la base d'un bilan au 8 
juin 1942, par la nouvelle raison « R. Huinair», à 
La. Chaux-de-Fonds. 
2/7/42. — R. Humair, à La Chaux-de-Fonds. Le chef 
cle la maison est Roger-Emile Humair, originaire de 
Les Gcnevez sur Traïuclan (Berne), domicilié à Ta-
vanncs. Cette raison α repris, sur la base d'un bilan 
au 8 juin 1942, l'actif et le passif de la raison « Char­
les Zibach » radiée à La Chaux-de-Fonds. Fabrication 
d'horlogerie. Rue Léopold Robert 58. 
4/7/42. — Momie et Macabre, creusage et perçage de 
pierres fines pour l'horlogerie, avec siège social à 
Courgenay. Cette société en nom collectif est dis-
soute. La liquidation étant terminée, ladite raison est 
radiée. L'actif et le passif sont repris par la raison 
individuelle « Jos. Mamie » à Courgenay. 
4/7/42. — los. Mamic, avec siège à Courgenay. Lc chef 
de cette raison individuelle est Josepli Mamie, origi-
naire d'Aile, demeurant à Courgenay. La raison re-
prend l'actif et le passif de la société en nom col-
lectif « Mamie et Macabre » radiée. Creusage et per-
çage de pierres fines pour l'horlogerie. 
6/7/42. — DUrig Frères, Fabrique de cadrans à Nidau. 
Cette société en nom collectif a été dissoute et son 
inscription radiée. Actif et passif sont repris par Ja 
Soc. an. Diirig Frères fondée le 19 juin 1942. Le capi-
tal de ir. 100,000 est formé par 100 actions nomina-
tives de fr. 1000.— entièrement libérées. Le Conseil 
d'administration est composé die 1 à 3 membres. En 
font partie: Fritz Diirig, de Jegenstorf, à Bienne, en 
qualité de président, et Charles Diirig, de Jegens-
torf, à Nidau, en qualité de vice-président. Ils ont 
tous deux l a signature individuelle. 
9/7/42. — Ancienne manufacture d'horlogerie Patck, Phi-
lippe et Co. société anonyme, à Genève. Dans son 
assemblée générale du 3 juillet 1942, la société a 
nommé comme nouvel administrateur Charles Stem, 
junior, de Genève, à Genthod, sans droit à Ia signa-
ture sociale. La procuration collective conférée à 
Gabriel Bard est éteinte. 
11/7/42. — Montres Joba S.A., Longeau. Dans son 
assemblée générale du 3 juillet 1942, la société a 
décidé de modifier sa raison sociale en Rodana S. A. 
15/7/42. — Fabrique «Γhorlogerie Précimax S. A., à 
Neuvcville. La société a, dans son assemblée générale 
du 30 juin 1942, procédé à la revision de ses statuts, 
notamment sur les points suivants: La raison sociale 
sera dorénavant: Manufacture d'horlogerie Précimax 
S. A. La société α pour but la fabrication et le com­
merce des montres, ainsi que de toutes les parties 
qui s'y rattachent. Elle α également pour but l'exploi-
tation de la marque « Précimax ». Elle peut égale-
ment s'intéresser à des entreprises similaires par voie 
de participation, ou en les exploitant comme locataire 
ou en devenant propriétaire. Le capital social actuel 
de 5000 fr. est porté à 50,000 fr. par l'émission de 
45 actions de 1000 fr. Le capital social est donc fixé 
à 50,000 fr., divisé en 50 actions au porteur de 1000 
fr., entièrement libérées. Les publications de la so-
ciété ainsi que les communications de l'administration 
aux actionnaires doivent être faites, en tant qu'une 
publication est exigée par la loi, dans la Feuille offi-
cielle suisse du commerce ou par lettre chargée. La 
société est représentée par un conseil d'administration 
composé de 1 à 5 membres. Elle est engagée par la 
signature collective à deux du président et d'un mem-
bre du conseil d'administration, ainsi que par Ia si-
gnature individuelle des administrateurs-délégués. Les 
autres points modifiés ne sont pas soumis à publi-
cation. Le conseil d'administTation est constitué com-
me suit: président: Gilbert Schaldenbrand, fils d'Adol-
phe, de et à Porrentruy; membre: Samuel Tripot, fils 
Virgile, de Chézard, à Neuvcville. Gilbert Schalden-
brand est désigné en qualité d'administrateur-délégué. 
La société est donc engagée par Ia signature collective 
à deux de Gilbert Schaldenbrand et Samuel Tripet, 
respectivement président et secrétaire du conseil 
d'administration. Elle est en outre engagée par la 
signature individuelle de Fadministrateur-délégué Gil-
bert Schaldenbrand. 
15'7/42. — Ernest BorcI et Cic, successeurs de Borcl-
Courvoisicr, Société Anonyme, à Neuchâtel. La si-
gnature de Jacques Tschudin, fondé de procuration, 
est radiée. Ont été nommés fondés de procuration 
avec signature individuelle: Edith Fankhauscr, de 
Trub (Berne), à Neuchâtel, et Samuel Vuillc, de La 
Sagne, à Neuchâtel. 
18/7/42. — Association Suisse des Fabricants de pivo-
tages. Sous cette raison sociale, il a été créé à La 
Chaux-de-Fonds une association régie par les arti-
cles 00 et suivants du Code civil suisse. Elle a pour 
but de sauvegarder les intérêts de l'industrie du 
pivotage. Elle ne poursuit pas un but lucratif. Les 
statuts sont datés du 23 mai 1942. Les sociétaires 
ne sont tenus à aucune responsabilité personnelle 
pour les engagements de l'association, qui sont garan-
tis exclusivement par les biens de celle-ci. Les pres-
tations financières des sociétaires sont: a) une mise 
d'entrée de 20 fr. au minimum, plus 5 fr. par ou-
vrier; b) une cotisation annuelle égale pour chaque 
maison et une cotisation par ouvrier fixées chaque 
année par rassemblée générale. Les organes de l'as-
sociation sont: a) rassemblée générale des sociétaires; 
b) le comité; c) le comité directeur; d) la commission 
de sanctions; e) centrale pivotages; f) vérificateurs 
de comptes; g) Ie tribunal arbitral. L'association est 
engagée par la signature collective du président et 
d'un membre du comité directeur, ou de l'un d'eux 
avec un fonctionnaire de Centrale Pivotages, ou 
encore de deux membres du comité directeur. Le 
comité directeur est composé de 4 à 8 membres: 
Jules-Edmona Steudler, citoyen de l'Etat de Neuchâ-
tel, président; Alcide Baur, d'Oberhofen (Berne), 
vie-président; Constant Mojon, de Les Hauts-Gene-
veys, assesseur; Paul Schwar, de Schwarzcnegg près 
Thoune, assesseur: Raoul-Edmond Steudler, citoyen 
de l'Etat de Neuchâtel, secrétaire. Les susnommés sont 
tous domiciliés à La Chaux-de-Fonds. Bureaux: Rue 
Numa-Droz 60, au domicile de Georges Maire. 
Brevets d'invention 
Enregistrements : 
Cl. 71e, No. 221993. 29 septembre 1941, 91/2 I I — 
Remontoir anti-poussière. — Otto Schmitz, industriel, 
Gibelstrasse 55a, Grenchen (Suisse). Mandataire: W. 
Koellikcr, Bienne. 
Cl. 71 f, No. 221994. 20 mai 1940, 17 s/, h. — Boîte 
pour pièces d'horlogerie, compteurs, manomètres, etc. 
— Henri Colomb, 74, Avenue Béthusy, Lausanne; et 
Tavanncs Watch Co. S. A., Tavannes (Suisse). Man-
dataire: A. Bugnion, Genève. 
Bâtiment à usasc de fabrique d'horlogerie, mécanique 
à louer force hydraulique 
S'adresser Etude G. ETTER, notaire, Neuchâtel. 
Mto*Mz-vouà ! 
à La fédération Horlogère Suisse 
Abonnements: Suisse, un an Fr. 17.30 
Suisse, 6 mois 8.65 
Etranger, un an 31.— 
Etranger, 6 mois 15.50 
Journal hebdomadaire du plus haut intérêt 
La F. H. S. est lue dans tous les pays du monde. 
PORTUGAL 
Jeune commerçant bien versé dans Ia bran-
che cherche à entrer encore en relation avec 
importante fabrique d'horlogerie (qualité 
soignée, montres simples seulement), déjà 
introduite et désirant quelqu'un de confiance 
pour sauvegarder ses intérêts et préparer 
l'avenir. 
PRESSANT. Départ prévu pour le 6 août. Offres 
sous P 10425 N à Publicitas La Chaux-de-Fonds. 
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Diplôme supérieur 
de technicien-horloger 
L'Université de Neuchâtel a institué un « diplôme 
supérieur de technicien horloger », avec la collabo-
ration du Laboratoire suisse de recherches horlogèrcs. 
La durée des études universitaires qui préparent à 
ce diplôme est de deux ans au minimum; les cours et 
laboratoires, inscrits au programme de la Faculté des 
Sciences, sont répartis de la façon suivante: 
Ire année: 
Physique expérimentale 
répétitions de physique 
Chimie inorganique et organique 
répétitions de chimie 
Mathématiques générales 











Laboratoire de physique, % journée 4 
Laboratoire de chimie, V2 journée 4 
Laboratoire de micrographie, V» journée 4 
Construction 4 
16 h. 




















Laboratoire de physique, deux V2 journées 8 
Laboratoire de chnonométrie, une 1/2 journée 4 
Laboratoire de mécanique, une Vs journée 4 
Laboratoire de métallographie, une V2 journée 4 
Laboratoire de chimie des corps gras et 
d'électrochimie, une % journée 4 
Construction 4 
28 h. 
Total: 39 h. 
Conditions d'admission 
Extrait du Règlement spécial des examens de la 
Faculté des sciences de l'Université de Neuchâtel, ap-
prouvé le 16 juillet 1940 par le Conseil d'Etat de la 
République et Canton de Neuchâtel: 
ART. 50. — Ce diplôme n'est accessible qu'à des 
étudiants de nationalité suisse, porteurs du diplôme de 
technicien-horloger délivré par une école d'horlogerie 
suisse et agréés par le Bureau du comité de direction 
du Laboratoire suisse de recherches horlogèrcs. 
ART. 51. — Tout candidat au diplôme de technicien-
horloger (degré supérieur) doit avoir suivi, durant 4 
semestres au moins, les cours de l'Université de 
Neuchâtel, conformément a\i programme. 
Les cours spéciaux destinés aux techniciens-horlogers 
sont réservés exclusivement aux étudiants qui rem-
plissent les conditions d'admission prévues à l'article 50. 
ART. 52. — Les examens comprennent des épreuves 
écrites, des épreuves orales et des épreuves pratiques; 
ils ont lieu à la fin de chaque année universitaire, 
selon le schéma suivant qui ne peut être modifié qu'au 
cas où le candidat emploierait plus de 4 semestres aux 
études préparatoires: 
l rc année: Les épreuves écrites comportent: 
un travail de physique expérimentale, 
un travail de mathématiques générales. 
Les épreuves orales portent sur la physique expéri-
mentale, la chimie générale, les mathématiques géné-
rales, la métallographie générale. 
Les épreuves pratiques portent sur la physique, Ia 
chimie, la métallographie, la construction. 
2e année: Les épreuves écrites comportent: 
un travail de physique spéciale, 
un travail de mécanique rationnelle. 
Les épreuves orales portent sur la physique spéciale, 
la mécanique rationnelle, l'astronomie appliquée, la chi-
mie appliquée et rélectrochimie, la métallographie spé-
ciale. 
Les épreuves pratiques portent sur la physique, la 
mécanique, la chronométrie, la chimie appliquée, la 
métallographie spéciale, la construction. 
En ce qui concerne les épreuves pratiques, elles ne 
feront pas l'objet d'un travail unique dans la branche 
considérée, mais comporteront une série de travaux 
répartis sur toute l'année; la moyenne des notes obte-
nues dans une branche constitue la note d'examen. 
ART. 5. — Quatre heures sont accordées pour cha-
cune des épreuves écrites. La durée de chaque épreuve 
orale est fixée à une demi-heure. 
ART. 6. — La moyenne des notes obtenues dans 
chaque session doit atteindre le chiffre 4 et aucune 
note ne doit être inférieure à 3. 
Le candidat qui a échoué dans une session n'aura à 
refaire que les examens pour lesquels il n'a pas obtenu 
la note 5. Les notes des travaux pratiques ne doivent 
pas être inférieures à 4; elles n'entrent pas dans le 
calcul de la moyenne, mais sont comptées dans la 
moyenne générale. 
Ecolagcs: 
Les écolages sont fixés comme suit par le Règlement 
de l'Université: 
A l'entrée: Immatriculation 1 
Livret d'étudiant 
Assurance-maladie (entrée) 
Par semestre: Assurance-maladie 
Assurance-accidents 
Fédération des étudiants 
Sanatorium universitaire 













Finance d'étude, pour chaque heure 
hebdomadaire Fr. 6.— 
Taxe de laboratoire pour une 1/2 journée » 24.— 
deux 1/2 journées » 36.— 
* 
** 




Remarqucs. — Pour le surplus, les dispositions géné-
rales du Règlement de l'Université sont applicables. 
Les secrétariats de l'Université et du Laboratoire 
suisse de recherches horlogèrcs donnent tous les ren-
seignements désirés. 
L'ouverture des cours universitaires est fixée au 
1er octobre 1942. 
Usines à gaz 
et usines hydro-électriques 
Dans un de ses derniers bulletins, la Société suisse 
de l'industrie du gaz et des eaux s'occupe du pro-
gramme pour la création de possibilités de travail qui 
concerne plus spécialement l'économie électrique. En ce 
qui concerne l'approvisionnement du pays, le journal 
en question déclare que, comme le reconnaît d'ailleurs 
l'industrie électrique, jamais la houille blanche ne 
pourra couvrir tous les besoins du pays, même appro-
ximativement; autrement dit, l'électricité ne sera jamais 
en mesure de remplacer les combustibles sous leurs dif-
férentes formes. Il ne serait donc pas indiqué, lors-
qu'on élabore des projets de construction d'usines 
hydro-électriques, de tenir compte uniquement des cir-
constances créées par la guerre et des possibilités de 
vente d'énergie électrique qui s'offrent en ce moment, 
mais il faut envisager la situation dans son ensemble. 
Les usines à gaz suisses ont produit l'année dernière 
environ 300 millions de m3 de gaz, utilisés surtout pour 
les usages domestiques, notamment pour la cuisson. 
En admettant que le mètre cube corresponde à 3/3,5 
kwh., on constate que si l'on remplaçait ce gaz par 
l'énergie électrique, cela absorberait la bonne moitié de 
l'énergie produite par les usines électriques dont on 
projette la construction. D'autre part, la production de 
300 millions de m3 de gaz laisse environ 350,000 tonnes 
de coke qui équivalent, selon le mode d'utilisation, à 
1—2 milliards de kwh. Le gaz et le coke produits jus-
qu'ici dans le pays correspondraient donc à la produc-
tion totale d'énergie électrique des usines figurant 
dans le programme de construction mentionné plus 
haut. On peut dès lors se demander si, dans ces con-
ditions, il vaudrait la peine de mettre sous l'eau des 
vallées entières uniquement pour substituer une source 
d'énergie à une autre. En outre, si l'on considère le 
problème au point de vue de l'économie nationale, on 
doit reconnaître que, pour que la Suisse puisse expor-
ter les produits de son industrie, il faut qu'elle achète 
de son côté des marchandises à l'étranger. Enfin, les 
résidus du charbon utilisé par les usines à gaz cons-
tituent une matière première précieuse pour notre in-
dustrie chimique. 
En résumé, le journal en question estime que le pro-
gramme de construction d'usines hydro-électriques de 
ces dix années prochaines doit être établi pour satisfaire 
aux besoins normaux du pays, non sous la pression 
des circonstances extraordinaires que nous traversons, 
et qui n'ont qu'un caractère momentané; et qu'il doit 
aussi tenir compte des industries qui existent, en par-
ticulier de l'industrie du gaz. 
Régime des allocations 
pour perte de salaire et de gain 
La voie de recours 
Cette pierre d'angle de notre édifice social qu'est le 
régime des allocations pour perte de salaire et de gain 
a actuellement une bonne critique. Elle est accueillie 
favorablement non seulement par les hommes en ser-
vice militaire actif, mais encore par le public appelé à 
gagner sa vie. C'est que le régime en question sert 
aussi bien l'économie que les familles des mobilisés. 
Il est cependant inévitable qu'il se produise des diver-
gences d'opinion entre les organes de la caisse de 
compensation et les bénéficiaires d'allocations d'une part 
et les contribuables d'autre part. Ces différends sont 
réglés par les commissions d'arbitrage des caisses de 
compensation et les commissions fédérales de surveil-
lance. Tout militaire qui n'admet pas le montant qui 
lui a été alloué ainsi que tout travailleur ou em-
ployeur qui entend contester le montant de la contri-
bution qui lui a été imposé peut recourir contre les 
décisions de la caisse de compensation. Quiconque a 
l'impression d'avoir été injustement traité a le droit 
de porter plainte. 
Pour cette raison, les caisses de compensation can-
tonales ainsi que celles des groupements professionnels 
se sont vu attribuer une commission d'arbitrage. S'il 
s'agit de questions de principe, le plaignant peut re-
courir auprès de la commission fédérale de surveillance 
contre le prononcé de la commission d'arbitrage. Ces 
commissions de surveillance — il en existe une pour le 
régime des allocations pour perte de salaire et une 
pour la compensation du gain — ont déjà pris un assez 
grand nombre de décisions concernant des questions de 
principe. Il convient de relever à ce propos que de 
telles décisions n'ont pas le caractère d'une obligation! 
générale. Elles sont, au contraire, assimilables aux 
jugements du Tribunal fédéral. 
H est en outre intéressant de savoir que la demande 
de recours n'entraîne aucun frais. Les frais de la pro-
cédure ne seront mis à la charge de l'une des parties 
qu'en cas de recours interjeté à la légère ou par pure 
chicane. En ce qui concerne le délai de recours, signa-
lons qu'il est de trente jours à compter du paiement 
de l'allocation ou de la contribution. Le recours à la 
commission fédérale de surveillance contre les décisions 
de la commission d'arbitrage doit être déposé dans les 
dix jours qui suivent la communication du prononcé. 
11 est bien entendu que les recours doivent être justi-
fiés et signés par le militaire lui-même ou, s'il s'agit de 
l'employeur, par celui-ci. 
Légations et Consulats 
Par lettre du 25 avril 1942, le général Antonio Oscar 
de Fragoso Carmona a informé le Conseil fédéral de 
sa réélection à la présidence de la République portu-
gaise. 
Suivant une communication de la légation de Suisse 
à Rio de Janeiro, les autorités brésiliennes ont ac-
cordé l'exequatur à M. Otto Hans Ammon, nommé, 
par le Conseil fédéral, consul de Suisse à Pernambuco 
le 27 avril 1942, avec juridiction sur les Etats suivants: 
Alagoas, Amazonas, Cearâ, Maranhào, Para, Parahyba 
do Norte, Pernambuco, Piauhy, Rio Grande do Norte et 
Territôrio do Acre. 
M. F.-M.-A. Bord a remis au Conseil fédéral, le 
K) juillet 1942, les lettres l'accréditant en qualité d'am-
bassadeur de l'Etat français près la Confédération suisse. 
Avis de l'Information Ilorlogère Suisse 
Rue Léopold-Robert 42 , La Chaux-de-Fonds 
Nous mettons en garde contre: 
JGCVXG FOLEJZJF, WDJXXJ. 
— Nous mettons en garde contre: 
AIoLs Mcycnbcrg, Hinschmattstrassc 62, Lucerne. 
Imprimeurs: Haefclî & Co., La Chaux-de-Fonds 
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S E R T I S S A G E S 
PIERRES FINES pour L'HORLOGERIE 
BRUNNER FRÈRES 
LES ÉCREUSES L E L O C L E 
TÉLÉPHONES BUREAU 3 . 1 2 . 5 7 DOMICILE 3 . 1 5 . 9 8 
PIERRES A CHASSER, diamètres précis 
Livraisons par retour. 
EMBOUTISSAGES PRIX A V A N T A G E U X E X P O R T A T I O N 
Balances à compter 
Balances de haute précision 
Balances de tous genres 
répondant aux plus hautes exigences 
Fabricant: M A X K E L L E R à Z u r i c h 
Alte-Rotwandstrasse 9 (tél. 5.29.08) 
Représentant pour la région horlogère : 
SUTTER & RUCH 
G E N È V E 7, rue Pécolat (tél. 2.58.58) 
La maison se charge de toutes réparations 
Fabrique d'horlogerie compliquée 
Walier MEYLAN 
4,r.JacobBrandt CHM-DE-fONDS Téléphone 2.17.13 
Répétitions. — Chronographes. — Quantièmes 
Spéciali té : 
Chronographe - compteur 13 et 18" bracelets 
R H A B I L L A G E : 
Fabrique de pierres fines 
pour l'horlogerie et l'industrie 
Spécialités : Ronde l l e s e t con t rep ivo t s 
tous genres, diamètre précis, en rubis, saphir, grenat et vermeil 
A· Pollens Fils 
V a U l i O I l (Suisse) Tél. 8.49.39 Ad. télégr. POLLENS 
Téléphone 7.61.56 Fabrique de barillets 
Ch. Leisi-R&hm, Cressier 
Suce, de E. Rahm (Neuchâtel) 
BARILLETS POUR TOUTES INDUSTRIES 
Spécialité de barillets pour montres, compteurs chronographes, 
pendulettes et instruments de précision. 
Pour demandes de 
B r e v e t s d ' i n v e n t i o n pour tous
 Pa>s · Expertises 
T o n s m é c a n i s m e s - M o n t r e s é t a n c h e s - R a d i o 
adressez-vous à 
Dr W. Schmîd 
Neuchâtel 
et sur rendez-vous 
Téléphone 5 24 19 
18e année dans les brevets 
Physicien diplômé après études à l'Ecole polytechnique et aux Universités de 
Zurich, Neuchâtel et Lausanne. Collaborateur à Γ Horlogerie théorique de 
Grossmann. Ancien directeur et organisateur de laboratoires industriels. Ancien 
conseil scientifique de bureau de brevets. Chroniqueur de „ La Fédération Horlo-
gère Suisse" pour la propriété industrielle. Auteur d'ouvrages, de publications 
scientifiques et techniques et d'expertises judiciaires et privées. Ancien membre du 
corps enseignant universitaire pour la physique appliquée. 
M. Schmid non seulement reçoit personnellement, mais s'occupe aussi 
personnellement des affaires à lui confiées. 
1.. Z. 3.. L· 5. 
Voici les 5 avantages du . . . 
nouveau ,,Guide des Acheteurs" 
1. Tous les renseignements en un seul volume. 
2. Dictionnaire technique, français, allemand, anglais. 
3. Format de poche, pratique et élégant. 
4. Livre de téléphone. 
5. Registre de marques complet. 
Le livre de propagande 
le plus approprié 
Administration du , ,Guide des A c h e t e u r s " 4, Tour-de-1'Ile, Genève 
